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A. SPÉCIFICITÉ DE LA FORME D’ENSEIGNEMENT 

Les Hautes Écoles de la Fédération Wallonie-Bruxelles dispensent un enseignement supérieur poursuivant 
une finalité professionnalisante de haute qualification, associant étroitement apprentissages pratiques et 
conceptualisation théorique. Les formations proposées s’effectuent au niveau du bachelier et du master 
(Décret « Paysage », Chap. II, Art. 4, § 1 et 3) ; elles visent le développement de compétences disciplinaires 
et transversales correspondant aux niveaux 6 (type court) et 7 (type long) du cadre francophone des 
certifications de l’enseignement supérieur. Dans la lignée du bachelier de transition, le master 
professionnalisant offre l’opportunité aux étudiants d’approfondir leur formation et de se spécialiser dans leur 
domaine.  

Les stages en milieu professionnel constituent une dimension centrale de la formation dispensée par les 
Hautes Écoles. Ils permettent le développement progressif et intégrateur des compétences requises par 
l’exercice du métier, tout en autorisant une réflexion sur la pratique professionnelle. La réalisation du travail 
de fin d’études (TFE) ou du mémoire, qui trouvent dans les stages des terrains de choix, constitue 
l’aboutissement d’un parcours de formation valorisant pratique professionnelle et recherche s’y appliquant.  

En phase avec la société et inspirées par ses enjeux actuels, les Hautes Écoles constituent des lieux 
privilégiés d’innovation et de création de savoirs. Elles remplissent cette mission de concert avec les 
communautés de référence, professionnelles et scientifiques, à partir d’un ancrage régional et dans une visée 
internationale. Les enseignants des Hautes Écoles, femmes et hommes de terrain aux profils variés, sont 
ainsi engagés dans des recherches-actions et des recherches appliquées qui constituent, avec 
l’accompagnement des apprentissages, le cœur de leur métier. Ces recherches nourrissent les formations 
dispensées et permettent l’émergence de nouveaux espaces de réflexion, de mutualisation de savoirs et 
d’action.  

Sur le plan pédagogique, les Hautes Écoles forment des praticiens réflexifs, des professionnels capables 
d’agir dans des contextes en constante mutation et d’apporter à des problèmes complexes des réponses 
appropriées, créatives et innovantes. Pour assurer leurs formations, les Hautes Écoles déploient un 
accompagnement de proximité (groupes-classes, apprentissage par les pairs, tutorat, mentorat). Pour ce 
faire, elles recourent à une pédagogie centrée sur l’étudiant, qui prend pleinement la mesure des 
changements de paradigmes éducatifs, épistémologiques et socio-économiques de la société postmoderne, 
en privilégiant l’induction, le dialogue des savoirs de divers types (scientifiques, expérientiels, techniques), la 
discussion critique, la contextualisation des objets de savoir.  

Les Hautes Écoles de la Fédération Wallonie-Bruxelles, mobilisées chacune autour de leur projet 
pédagogique, social et culturel qui caractérise leur identité propre, assurent enfin une mission éducative 
essentielle : former non seulement des professionnels innovants, créateurs, capables de faire face à la 
complexité et à la spécificité de leur environnement, mais aussi des citoyens engagés et responsables, 
soucieux de la collectivité et de son bien-être. C’est pourquoi les Hautes Écoles valorisent, outre le 
développement de compétences professionnelles, l’acquisition de compétences transversales, de nature 
organisationnelle, relationnelle, communicationnelle et réflexive. 
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B. SPÉCIFICITÉ DE LA FORMATION 

L’éducateur spécialisé se forme dans le cadre de l’enseignement supérieur – au niveau bachelier. En 
accord avec ses missions, cet enseignement professionnalisant prépare les étudiants à être des 
citoyens actifs dans une société démocratique, les prépare à leur future carrière et permet leur 
épanouissement personnel. Cet enseignement crée et maintient une large base et un haut niveau de 
connaissances et stimule la recherche et l'innovation. 

Le profil professionnel de l’éducateur spécialisé peut être décrit comme suit :  

L’éducateur spécialisé est capable de « mettre des mots sur », de réfléchir et de partager avec d'autres 
ses expériences professionnelles. Plus particulièrement, il réfléchit ses actions éducatives en équipe. Il 
fait preuve d’esprit critique. Il remplit une fonction de révélateur de réalités individuelles, collectives ou 
sociales et d’interface entre la ou les personnes et leurs pairs, leurs réseaux, les institutions sociales …. 
Il utilise différents registres d’écrit et de communication professionnels tant avec d’autres professionnels 
qu’avec les mandants ou autorités. Il s’efforce de « faire-valoir » publiquement le métier ainsi que ses 
choix et démarches professionnels. 

Il est conscient du cadre déontologique et professionnel dans lequel il se trouve et s’y inscrit. Il se réfère 
au mandat qui lui a été confié, en le clarifiant et en l'explicitant autant pour lui-même que pour les 
autres. Il est responsable, capable de faire face à des situations problématiques et de se positionner en 
réfléchissant les valeurs à partir desquelles il agit et en portant les contradictions et les ambivalences 
liées à l'exercice de son métier.  

Il est capable de s’engager dans les situations, d’être fiable, de prendre position avec et pour les 
personnes dont il a la charge, d’autant plus quand celles-ci ne peuvent supporter elles-mêmes leur 
position. Travaillant en équipe, il est capable d’interagir en situation avec ses collègues, d’élaborer une 
intervention avec eux, de se laisser interpeller par eux et de les interpeller ; il collabore avec d’autres 
intervenants concernés par les mêmes personnes. Il est un acteur social et prend la mesure de son rôle 
institutionnel. Il participe aux transformations des politiques socio-éducatives. 

Il tient compte du contexte social, culturel et organisationnel, du cadre légal, de l'histoire de la personne, 
etc. Il comprend, décode des situations complexes et construit sur cette base des approches psycho-
socio-éducatives appropriées. Toujours, il reste attentif à se questionner par rapport à sa pratique. Il 
s’inscrit de la sorte dans une dynamique de recherche et de formation continue. 

Il invente ce qui va être, et ceci dans la relation, dans la rencontre et la situation singulières, « ici et 
maintenant ». Il se forge des outils, supports ou médiations de l'échange avec autrui, rendant possible la 
parole, l'expression et l’agir de celui-ci. Il identifie les ressources et compétences des personnes et du 
contexte et est capable de construire, d’évaluer et de réajuster des interventions en s’appuyant sur 
celles-ci. En général, il est un agent de changement, capable d’ouvrir ou de rouvrir le champ des 
possibles. 

Il travaille avec ce qu’il est et est lui-même dans la rencontre avec les autres. Par ailleurs, il s’ouvre aux 
autres dans leurs différences, plus particulièrement aux personnes et situations « hors normes », tout en 
restant capable d'être un « repère ». Il permet que leur vécu prenne sens, par l’échange verbal ou tout 
autre mode relationnel. De ceci découle l’importance de la prise de conscience de soi dans la relation 
avec l’autre, avec les autres, dans le contexte et l’environnement qui est le leur. D’où l’importance du 
questionnement personnel, qui doit l'amener notamment à trouver la juste distance par rapport à sa 
propre histoire pour être capable d’être avec justesse partie prenante des relations qu’il noue avec les 
autres personnes. 
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C. COMPÉTENCES VISÉES PAR LA FORMATION 

1. Communiquer = Traduire en mots les situations vécues et les actions éducatives pour les 
partager et y réfléchir avec sens critique :  

 Mettre des mots utiles et éclairants sur son expérience professionnelle pour l’analyser, la 
synthétiser et la partager avec d’autres 

 Assumer une fonction d’interface entre les bénéficiaires, les autres professionnels et la société 

 Faire preuve d’esprit critique et se remettre en question dans le travail et la réflexion d’équipe  

 Entretenir une curiosité intellectuelle permettant de personnaliser et d’affiner son approche 

 Faire valoir publiquement le métier ainsi que ses choix et démarches professionnels  

 Utiliser les différents registres d’écrits et de communications professionnels. 
 

2. Respecter un cadre déontologique et adopter une démarche éthique dans une perspective 
démocratique et de responsabilité : 

 Respecter les règlementations et les textes de référence (déclaration des droits de l’homme, 
des droits de l’enfant, droits des personnes hospitalisées, projets institutionnels, …) cadrant 
l’exercice du métier dans les secteurs où il travaille 

 Être conscient du mandat qui est le sien et l’expliciter si besoin 

 Faire des choix, spécialement dans des situations problématiques, et prendre des positions 
responsables 

 Réfléchir et expliciter les valeurs et principes qui le guident dans son action  

 Comprendre et questionner avec d’autres (en particulier les collègues) les articulations, 
complémentarités et parfois contradictions existant entre les dimensions juridiques, morales, 
déontologiques du travail psycho-socio-éducatif afin de garantir une démarche respectueuse de 
l’éthique 

 Faire preuve à la fois de discernement et de souplesse dans la confrontation aux normes et 
accompagner les personnes dans la construction d’un rapport responsable à ces normes. 

3. Etre un acteur institutionnel et social engagé : 
 

 Faire preuve d’indépendance et d'initiative 

 S’engager avec et pour les personnes dont il a la charge  

 Travailler et réfléchir en équipe et en réseau 

 S’inscrire dans le projet institutionnel et y participer de manière active 

 Assumer son rôle social et politique. 

4. S’approprier des outils d’analyse pour comprendre les réalités rencontrées et construire des 
interventions adéquates :  

 S’approprier les outils d’analyse permettant de comprendre les différentes dimensions (sociale, 
économique, politique, institutionnelle, culturelle, psychologique, environnementale, …) des 
réalités humaines auxquelles il a affaire  

 Décoder des situations dans leur complexité et construire sur cette base des interventions 
appropriées inscrites dans la durée 

 Intégrer le principe d’incertitude dans l’intervention psycho-socio-éducative 

 Accorder une attention régulière à l’analyse des pratiques professionnelles 

 Réactualiser sa formation pratique en permanence et s'inscrire dans une dynamique de 
recherche 

 Développer et utiliser des outils méthodologiques spécifiques. 
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5. Construire, évaluer et réajuster ses interventions en identifiant les ressources et 
compétences des personnes dans l’ « ici et maintenant » afin d’ouvrir le champ des 
possibles : 

 Etre ouvert à la rencontre avec les autres dans une dynamique de créativité 

 Comprendre « ici et maintenant » les éléments d’une relation ou d’une situation singulière, tant 
d’une personne que d’un collectif 

 Identifier les fragilités, les ressources et les compétences des personnes et des situations 

 Construire ses interventions en les inscrivant dans la durée et en tenant compte du travail 
d’équipe   

 Laisser place aux personnes et à leur parole pour ouvrir avec elles le champ des possibles 

 Evaluer l’effet de ses interventions et les réajuster si besoin. 

6. Déployer son « savoir-y-faire1 » relationnel dans la rencontre avec la personne : 

 Nouer et entretenir une relation de personne à personne en tenant un positionnement 
professionnel 

 Privilégier une approche globale de la personne mobilisant tous les registres 
relationnels (corporel, verbal, …)  

 Construire des relations singulières ajustées à l’autre ou aux autres et à leur contexte  

 Interagir dans le respect et la connaissance de lui-même et des autres  

 Permettre à travers l’échange que le vécu des personnes prenne sens pour elles 

 Utiliser les outils spécifiques à la relation psycho-socio-éducative inscrite dans la proximité et la 
durée.  

 

  

                                                           
1 « Savoir-y-faire » et non savoir-faire pour souligner l’inscription « ici et maintenant », en lien avec la situation 
donnée, de ce savoir-faire professionnel. Idem pour « Savoir-y-être ». 


